
    Burkina Faso 

Cette année et à l’image des 
éditions précédentes, le SNU a 
organisé une exposition documen-
taire dans le cadre de la quin-
zaine des Nations Unies. Cette 
exposition a eu lieu les 24 et 25 
octobre 2006 
dans le cadre 
constitué de 
stands définitifs 
du CINU. 
 Le thème de 
l’exposition a 
porté sur Les 
Objectifs du 
Millénaire pour 
le Développe-
ment (OMD . Les 
stands ont été 
répartis en fonction des 8 Objec-
tifs et un stand supplémentaire a 
été fait sur « les Droits de 
l’Homme, la Culture de la Paix et 
Bonne gouvernance ». 
 Le PNUD a exposé sur l’objectif 7 

du millénaire : « Assurer un environ-
nement durable », avec la participa-
tion du Conseil National pour l’Envi-
ronnement et le Développement 
Durable (CONEDD), du projet Pol-
luants Organiques Persistants  

(POPs) et du 
projet Platefor-
mes Multifonc-
tionnelles. Cette 
contribution de 
ces trois structu-
res a été possi-
ble grâce à 
l’appui de l’É-
quipe Environ-
nement et Éner-
gie. 
 Le matériel 

d’exposition était constitué de dé-
pliants, banderoles, affiches-
posters, livres, documents audiovi-
suels et d’autres gadgets se rappor-
tant aux thèmes traités par les 
différents objectifs.  Plusieurs ca-
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C’était le 24 octobre 1945. Ce jour 
marqua la ratification par 50 États 
de la charte des Nations Unies 
adoptée cinq mois plus tôt à San 
Francisco. En 61 ans d’existence, 
l’Organisation des 
Nations Unies (ONU) 
s’est efforcée d’être 
un lieu où se bâtit un 
avenir meilleur pour 
tous en dépit de 
l’instabilité des rela-
tions internationales.  
Comme dans chaque 
pays où l’ONU est 
représentée, le Sys-
tème des Nations 
Unies au Burkina 
Faso a dignement 
fêté cet événement. 
En présence des membres des 
agences, des partenaires techni-
ques et financiers, de la société 
civile et des médias, cet anniver-
saire a été marqué par le dernier 
discours de Kofi Annan, lu par le 
Coordonnateur Résident du SNU 
au Burkina Faso, Georg Charpen-
tier, aux côtés du Ministre d’Etat, 
Ministre des Affaires étrangères du 
Faso.  Dans son allocution, Georg 
Charpentier a rappelé le rôle joué 
par Kofi Annan notamment dans la 

réforme des Nations Unies. Avec 
l’idée d’une meilleure efficacité de 
l’aide au développement, le Repré-
sentant Résident a remercié «les 
agences résidentes ou non, pro-

grammes et 
fonds du Sys-
tème des Na-
tions Unies, pour 
leur engage-
ment dans ce 
sens qui nous 
permet une plus 
grande synergie 
et cohérence 
dans les pro-
grammes et une 
interaction sim-
plifiée et harmo-
nisée avec le 

pays. Évidemment, dira—t— il, il va 
sans dire que ces avancées dans la 
réforme ne seraient pas possible 
sans l’environnement de dialogue, 
le leadership et l’engagement 
exemplaire offert par le gouverne-
ment du Burkina Faso et auquel 
participent activement tous les 
Partenaires Techniques et Finan-
ciers au Burkina Faso».   
Lors de son message diffusé dans 
l’ensemble des agences des Na-
tions Unies dans le monde, le Se-

crétaire Général a souligné que 
l’ONU a remporté des victoires 
de taille dans notre combat 
commun pour le développe-
ment, la sécurité et les droits de 
l’homme». Une meilleure effica-
cité de l’aide au développement, 
l’allégement de la dette des 
pays pauvres, la mobilisation 
générale contre le VIH/Sida et 
l’amélioration du vote démocra-
tique aux élections ont été des 
exemples de satisfaction cités 
par Kofi Annan qui reconnaît 
cependant que de nombreuses 
menaces guettent notre planète. 
Cependant, le Secrétaire Géné-
ral regrette que nous n’arrivons 
même pas, apparemment, à 
nous mettre d’accord sur la 
gravité relative des menaces, 
qu'elles proviennent du terro-
risme, de la pauvreté ou du 
changement climatique. L'es-
poir doit se substituer à la 
peur qui progresse dans nos 
sociétés car la paix et le 
développement doivent pren-
dre le pas sur la guerre et la 
pauvreté.       
La rédaction 
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Le nombre de Secrétaire 
Généraux de l’Organisa-
tion des Nations Unies 
depuis sa création, en 
comptant le prochain qui 
prend fonction le 1er 
janvier 2007, M. Ban Ki-
Moon. 
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Focus: Exposition documentaire 
naux ont été utilisés pour faire la 
promotion de cette activité afin 
d’attirer le maximum de visiteurs : 
annonces radio, envoi de mails 
aux partenaires des agences, 
poses de banderoles, Canal ONU 
(une émission télé du SNU), affi-
ches sur les différents tableaux et 
dans les ascenseurs, etc. Des 
annonces ont même été en-
voyées à l’endroit des établisse-
ments scolaires et certaines gran-
des écoles (Universités, ENAM).  
 L’exposition se déroulant dans 
un esprit unitaire (SNU), les agen-
ces disposant de matériels d’ex-
position se rapportant à un des 
huit objectifs, les ont remis aux 
stands appropriés. 
 Les agences ont été assistées  
par des Organisations de la Socié-
té Civile, selon leurs domaines 
d’interventions.  

MAH 

Une vue des stands 

Le Ministre d’Etat a présidé la 
cérémonie 



«Toute aide liée devrait disparaître graduellem
ent entre 2

0
0

6
 et 2

0
0

8
» 

afin de partager son expérience 
dans la mise en œuvre du Country 
Follow up Activities (CFA). La céré-
monie d’ouverture de l’atelier a 
été placée sous le haut patronage 
de Madame le Premier Ministre 
du Mozambique.   
Parmi les participants du Burkina 
Faso, le PNUD  était représenté à 
cet atelier par Brice Millogo, Char-
gé de Programme. 
Les principaux résultats attendus 
à la fin de cet atelier peuvent se 
résumer dans les points suivants : 
• Les équipes pays devront avoir 

fait le point des aspects clés 
relatifs au degré de mise en 
œuvre de l’intégration VIH/Sida 
et pauvreté pour leur pays res-

pectifs  (Participation, Diagnostic, 
« meanstreaming » et harmonisation,  
suivi/évaluation) 

• Les équipes pays ont  partagé leurs expé-
riences et se sont enrichies de celles des 
autres pays dans la mise en œuvre de 
cette stratégie 

• Les équipes pays ont aussi élaboré un 
plan d’action pays sur l’intégration VIH/
Sida et pauvreté à travers un document 
de CFA.  

• Brice Millogo 

Du 9 au 14 octobre 2006 s’est 
tenue à Maputo (Mozambique), 
un atelier régional sur l’intégra-
tion VIH/Sida et la pauvreté orga-
nisé à l’initiative de la Banque 
Mondiale, l’ONUSIDA et du PNUD. 
Cette rencontre, la deuxième du 
genre (la première ayant eu lieu 
en novembre 2005 en Afrique du 
Sud) a regroupé les représentants 
de sept (07) pays : le Burundi, le 
Kenya, l’Ouganda, le Malawi, le 
Mozambique, Madagascar et le 
Burkina Faso.  
Outre les participants de ces 
pays, on pouvait noter la partici-
pation des équipes de l’ONUSIDA, 
de la Banque Mondiale et du 
PNUD. La Tanzanie y a été invitée 

1. Faire usage de bon sens (se fier à son ins-
tinct). 
2.Lorsque l’on est dans un bâtiment : 

• Éviter de rester exposé devant des fenê-
tres. 

• Éviter de laisser les rideaux ou les volets 
ouverts, surtout de nuit et lorsque la pièce 
est éclairée. 

3.Lorsque l’on est en véhicule : 
• Si le véhicule est à l’arrêt, démarrer et 

quitter l’endroit le plus rapidement possi-
ble. 
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• Si le tir apparaît précis (tireur d’élite), dé-
barquer du véhicule et se mettre à couvert. 

• Si possible, utiliser un moyen de communi-
cation pour faire appel à des secours. 

4.Lorsque l’on est à pied : 
• Se mettre le plus rapidement possible à 

couvert. 
• Quitter la zone le plus rapidement possible. 
• Renseigner la base dans les plus brefs dé-

lais. 
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BONNES PRATIQUES: La Réforme de l’ONU : Le Burkina est sur la 
bonne voie. 

CE QUE NOUS FAISONS : Vers l’élaboration d’un plan d’action sur l’intégration 
VIH/SIDA et pauvreté 

ASTUCES DE SECURITE : REACTIONS LORSQUE L’ON TOMBE SOUS LE FEU 

relancer le rôle de l’ONU à tra-
vers une plus grande efficacité 
de son action dans le monde. La 
Reforme a deux axes principaux : 
le premier visant les aspects 
institutionnels – notamment 
relatifs aux organes de l’ONU et 
à ses règles de fonctionnement ; 
le deuxième focalisé sur les as-
pects opérationnels de l’action 
de l‘ONU sur le terrain – dans les 
activités de développement, de 
promotion et maintien de la Paix 
et des secours d’urgence. La 
prise en compte de ce dernier 
axe devrait mener à une réorga-
nisation des mécanismes de 
fonctionnement du SNU sur le 
terrain, notamment avec un ren-

forcement de la coordination parmi les 
fonds, programmes et institutions spécia-
lisées onusiennes. Dans ce sens, on vise 
un engagement ultérieur du SNU à coté 
des Gouvernements hôtes dans le recours 
aux outils de programmation conjointe, tel 
que le Plan cadre des Nations Unies pour 
l’aide au développement (UNDAF), qui 
permettent de mieux valoriser les compé-
tences de chaque Agence de l’ONU.  Au 
Burkina, le personnel du SNU a pu suivre 
dans le cadre de la quinzaine des Nations 
Unies, un exposé sur la réforme. Au Burki-
na, plusieurs initiatives ont déjà été prises 
ce qui le place en avance dans les pers-
pectives de réformes. 

 Francesco Galtieri 

Placée parmi les priorités des 
deux mandats de Kofi Annan, la 
Reforme du Système des Na-
tions Unies est à la une de l’ac-
tualité internationale. En no-
vembre prochain, le Secrétaire 
Général présentera à l’Assem-
blée générale le rapport du Pa-
nel de Haut niveau sur la cohé-
rence du système de l’ONU, 
composé par des personnalités 
politiques et du monde du déve-
loppement et mis en place en 
début d’année. Les recomman-
dations du rapport, discutées et 
approuvées par l’AG, devraient 
constituer une feuille de route 
pour le nouveau SG dans la 
réorganisation du SNU, Afin de 



«U
n pays frontalier à une zone de conflit peut s’attendre à une baisse d’un dem

i pour cent de son taux de crois-

sance» 
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L’assemblée de la socié-
té civile burkinabé au 
SNU, dans le cadre de la 
quinzaine des Nations 
Unies, s’est tenue le ven-
dredi 27 octobre dans la 
Salle de Conférence de 
l’Immeuble des Nations 
Unies. 
 
Elle a procédé au lance-
ment du Comite Consul-
tatif de la Société Civile 
qui sera une instance 

composée des re-
présentants des 
différentes catégo-
ries de la société 
civile. Ce comité 
sera placé sous la 
supervision du 
Coordonnateur 
Résident, pour 
formuler des 
avis sur les ac-

tions du SNU.  
 
Les participants à cette 
Assemblée sont essen-
tiellement des repré-
sentants de chacune 
des 11 catégories de la 
société civile burkinabé 
usuellement reconnues ; 
et des autorités coutu-
mières. Au total donc, 
101 OSC ont été invitées. 
 

Les Points Focaux Société Ci-
vile des agences et quelques 
collègues intéressés par la 
question ont participé aux tra-
vaux.  
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Le saviez-vous ? : Histoire d’un seul arbre 

Société Civile : Lancement du Comité Consulatif 

 répartis comme suit : 
31 000 dollars US en oxy-

gène, 62 000 dollars US 
en lutte contre la pollu-

tion atmosphérique, 31 000 
dollars US en prévention de 

l’érosion des sols et 
37 000 dollars US en 
ressources hydriques.  
Maintenant, faites le 
compte : le PAM a 
contribué à la planta-
tion de plus de 5 mil-
liards d’arbres. 
 

 

 

 

 

Imaginez : pour planter 
un seul arbre, le PAM 
dépense 10 
cents (50 
FCFA envi-
ron), mais 
cet arbre 
g é n è r e 
161 000 
dollars US 
(plus de 82 
millions de 
FCFA)  de 
b é n é f i c e s 
pour l’envi-
ronnement 
p e n d a n t 
toute sa durée de vie 

Une vue des participants 

Nelly Potevin, pendant son intervention 
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«Partout où elle est correctem

ent identifiée, encouragée et facilitée, l'action volontaire peut changer la donne» 

VNU-FASO-NEWS 
 

1. - En tant que Coordonnatrice 
, pouvez-vous nous dire les 
tâches qu'accomplit le VNU 
Paré Lassina au 
CONEDD ? 
 Le VNU PARE Lassi-
na fait partie de 
l’équipe technique 
chargée de l’élabo-
ration des comptes 
environnementaux 
du Burkina. En tant 
que statisticien 
économiste rompu 
aux tâches d’élaboration de la 
comptabilité nationale, son expé-
rience est mise à profit pour ap-
puyer l’équipe à tous les stades du 
travail de conception des comptes 
environnementaux. En plus de ses 

attributions au sein de l’équipe 
technique du projet, Monsieur 
PARE participe activement aux acti-
vités du SP/CONEDD qui est la 

structure d’accueil 
du projet.  
 2. - Quelle appré-
ciation faites vous 
des activités me-
nées par le VNU 
Paré Lassina ? 
La mise en place 
d’une comptabilité 
environnementale 

décidée par les autorités du Burki-
na est une opération ambitieuse 
dans la mesure où la comptabilité 
environnementale est une disci-
pline émergente. Nous ne pouvons 

que saluer la participation d’un VNU dans 
l’équipe chargée de l’élaboration de cet 
instrument de préservation de l’environne-
ment. Monsieur PARE, en tant que VNU a 
déjà abattu un travail de qualité, il est un 
maillon essentiel dans la chaîne des tâ-
ches qui nous est confiée. 
 3. - Selon vous, quelle place peuvent 
occuper les VNUs dans la réalisation  
des OMDs? 
 Les VNUS en tant que personnels qualifiés 
contribuent à l’exécution des programmes 
pour la réalisation des objectifs des OMDs. 
Leur implication dans les programmes de 
développement est vivement souhaitée, 
très attendue dans un pays qui souffre du 
manque d’éducation et de qualification 
professionnelle d’une large frange de sa 
population.   TG 

Les VNUs sur le terrain : M. Lassina Paré 

Je suis Lassina PARE, 34 ans 
bien sonnés, de nationalité bur-
kinabè, Ingénieur Statisticien 
Économiste de formation. Avant 
d’intégrer le PVNU, l’essentiel 
de ma jeune carrière s’est dé-
roulé à l’Institut national de la 
Statistique et de la Démogra-
phie du Burkina où je me suis 
occupé principalement de l’éla-
boration des comp-
tes de la nation. 
Recruté en juin 
2005 comme VNU 
spécialiste Écono-
miste/Statisticien 
dans le cadre du 
Projet pilote de 
comptabilité envi-
ronnementale basé 
au Secrétariat per-
manent du Conseil 
National pour l’Environnement 
et le Développement durable 
(SP/CONEDD), j’apporte mon 
appui et mon expérience en 
comptabilité nationale à la réali-
sation de toutes les tâches dé-
volues au dit projet. En particu-
lier, j’interviens dans les activi-
tés suivantes : 
 
•  L’élaboration d’une méthodo-

logie de collecte des données 
devant alimenter le cadre comp-
table environnemental ; 

• La supervision de la collecte des 
dites données ; 

• L’analyse des données collec-
tées ; 

• L’adaptation de la méthodologie 
des Nations Unies sur les comp-

tes environne-
mentaux et 
économiques 
intégrés au 
contexte du 
Burkina ; 
• L’élabora-
tion des 
comptes pilo-
tes de l’envi-
ronnement. 
 

 Il faut souligner que l’élaboration 
d’une comptabilité environnemen-
tale au Burkina est un projet ambi-
tieux qui s’inscrit parfaitement 
dans le cadre du processus de 
suivi et d’évaluation du Cadre Stra-
tégique de Lutte contre la Pauvre-
té (CSLP) dans sa dimension envi-
ronnementale. Il vise à terme à 
mettre à la disposition des déci-
deurs un instrument de mesure de 

la contribution des ressources naturel-
les et de l’environnement à la lutte 
contre la pauvreté par l’amélioration de 
la connaissance et de la gestion de 
l’environnement. Lancé officiellement 
le 27 septembre 2006, le projet a dé-
marré effectivement ses travaux cou-
rant avril 2006 et l’équipe du projet a 
déjà mené un certain nombre d’activi-
tés, notamment des ateliers de sensibi-
lisation et de formation sur la comptabi-
lité environnementale, la réalisation 
d’un prospectus expliquant brièvement 
la notion de comptabilité environne-
mentale et les enjeux du projet pour le 
Burkina, la confection d’affiches publi-
citaires pour sensibiliser le grand pu-
blic. Du point de vue technique, nous 
nous attelons à finaliser le document 
méthodologique, inspiré du Guide des 
Nations Unies sur la comptabilité envi-
ronnementale et économique intégrée, 
et qui servira pour la pérennisation des 
travaux d’élaboration des comptes en-
vironnementaux du Burkina. Un impor-
tant travail d’identification des données 
environnementales et économiques 
indispensables à la confection des 
comptes est également entrepris en 
partenariat avec les structures nationa-
les susceptibles de fournir de telles 
données. 
TG 

3 QUESTIONS A : Mme Mariam Nikièma 

Mme Mariam Nikièma 

Le VNU Lassina Paré 
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ces, les finances, et les ressources hu-
maines. 
 
Vous vous sentez l'âme d'un coach ? 
entendez par la, vous aimez encourager 
des gens, les amener a trouver eux-
mêmes leurs solutions a travers vos 
questions, les conseiller…  N'hésitez 
plus : inscrivez vous – vous pouvez de-
venir coach d'un VNU !! Pour en savoir 
plus, rendez vous à la formation des 
coachs qui aura lieu le mardi 31 octo-
bre à 9h dans la salle de réunion du 5e 
étage. Pour vous inscrire, merci de d'en-
voyer un mail au préalable à nel-
ly.potevin@undp.org. 
 
La Cellule de Sécurité du SNU recom-
mande une grande prudence de tous 
les fonctionnaires du SNU et le respect 
des mesures simples de sécurité en 
ville, par ces temps marqués par de 
grands événements dans le pays (Tour 
du Faso, SIAO).  
 
 

MM. Nicolas Ponty, Brice Millogo, Syl-
vestre Ouedraogo, Hervé Kouraogo et 
Mme Amy Tapsoba participent du 25 
au 27 octobre  à un atelier sur la pla-
nification du développement axée sur 
les OMDs (Tenkodogo). Cet atelier 
organisé sous le leadership du ME-
DEV est destiné à l'attention des  
principaux départements sectoriels. 
 
Monsieur Claude Ouattara, nouveau 
Chargé de Programme du FENU a pris 
fonction le  24 octobre. Nous lui sou-
haitons la bienvenue au sein de la 
grande famille du PNUD/FENU. 
 
M. Jean Philippe Tissier, de l’Équipe 
Sida et Développement est en congé 
du 26 octobre au 06 novembre 
2006. Il le mettra à profit pour visiter 
le Ghana. 
 
Une équipe du bureau composée de 
Mmes Dogbé, Yamadjako, Compaoré 
et de M. Koussoubé, se rend en Afri-
que du Sud, du 28 octobre au 04 no-
vembre, pour une série de formations 
sur les opérations et centres de servi-

DÉTENTE : La vieille et le jeune 

C'est l'histoire d'une vieille au vo-
lant de sa BMW qui commence à 
faire un créneau avant d'aller 
faire ses courses.  
 
Mais elle n'est pas bien rapide, et 
voilà qu'un jeune gars au volant 
de sa Ferrari qui se glisse dans 
l'espace libre.  
 
- Ah ah, jeune et rapide, s'ex-
clame le jeune Alors la vieille, 
sans perdre son sang-froid recule, 
prend de l'élan et fonce dans la 
voiture du garçon.  

- Vieille mais riche, répond alors 
la brave dame. 
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